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&FAITS DOCUMENTS
Lettre d’informations confidentielles d’Emmanuel Ratier

Marvin Olavsky est né en 1950 dans une
famille d’émigrants juifs russes pratiquants de
la seconde génération. Elevé dans la religion
juive et le culte de la Torah, ce passionné très
jeune de mystique et de fantastique a fait sa bar
mitzvah à 13 ans. A la suite de ses lectures, il
deviendra rapidement athée puis se tourne vers
le marxisme. Mais dans son activisme, il fait
déjà preuve de puritanisme et d’esprit monacal,
s’opposant à l’usage de la drogue, déjà commun
sur les campus étudiants, ou orchestrant par
exemple une grève de la faim de cinq jours pour
améliorer les conditions de vie des étudiants.
Ayant obtenu en seulement trois ans (au lieu de
quatre normalement) un diplôme d’études supé-
rieures à Yale (où il était entré en 1968, l’année
même où le Skull & BonesGeorge W. Bushen
sortait), il épousa une étudiante rencontrée à la
faculté et s’installa dans l’Oregon, où il mena
une vie austère et ascétique.
Il portait alors une barbe (qu’il a toujours, mais
coupée différemment) copiée sur celle de Fidel
Castro et adhéra au minuscule Parti commu-
niste américain(largement infiltré par la CIA)
afin de soutenir Leonid Brejnev et la « norma-
lisation » à l’Est (Tchécoslovaquie, etc.). Il s’y
sentait bien, ayant enfin trouvé, selon ses
propres dires, une secte à sa mesure, avec des
règles strictes et des interdictions. Alors que son
mariage partait à vau l’eau, il partit en Union
soviétique où il séjourna avant de revenir aux
Etats-Unis, afin de rejoindre comme graduate
student(mi comme étudiant, mi comme ensei-
gnant), l’université du Michiga, ses recherches
portant plus particulièrement sur les « persécu-
tions » du maccarthysme chez les acteurs et
producteurs d’Hollywood. Il rencontra sa
second femme, Susan Northway, en 1972.

Également issue de la gauche, elle fit largement
évoluer son futur mari, qui quitta le Parti com-
muniste américain l’année suivante. Par réac-
tion, le couple revint alors à la religion, optant
pour l’opposé exact du PCUS, une petite église
protestante évangélique ultra-conservatrice,
l’Église conservatrice baptiste. A l’été 1976, il
se convertit au protestantisme et vira à l’anti-
communisme rabique. Il devait être embauché
aux service des affaires générales de DuPont
puis enseigner la communication à l’université
du Texas, avant de fonder sa propre congréga-
tion, scission de l’Église presbytérienne.
A la fin des années 80, alors qu’il se livrait à
des recherches pour un nouvel ouvrage sur la
pratique charitable, il découvrit à la
Bibliothèque du Congrèsde nombreux textes
oubliés de philanthropes du XIXe siècle,
comme Charles Brace, un écrivain et mission-
naire qui s’occupa des enfants abandonnés de
New York. Plutôt que de distribuer de simples
secours, ils exigeaient (à la manière par
exemple de l’Armée du Saluten Europe) le res-
pect de règles de vie strictes, fournissant non
seulement une nourriture terrestre mais égale-
ment une nourriture plus morale que spirituelle
(une pratique et non une élévation mystique).
Afin de tester sa nouvelle théorie, Olavsky se
déguisa en clochard, avec casquette et sac plas-
tique, visitant et couchant dans de nombreux
asiles de Washington. Partout, il reçut de la
nourriture et un bon accueil mais nul ne lui
demanda ce qu’il faisait là, comment il en était
arrivé là et comment on pouvait l’aider. Nul par
ailleurs ne fut capable de lui fournir la seule
chose qu’il demandait, une Bible. Il en tira la
conclusion que « bien que la plupart des asiles
[soient financés par les Eglises], leurs anima-

(Suite page 2)

« Comme président, je pousserai le gouvernement fédéral à établir des liens étroits avec
les armées américaines de la compassion. » Dixit George W. Bush le 30 janvier 2001. Dix-
huit mois auparavant, dans son premier discours politique, le candidat avait cité le mot
« compassion » quinze fois en vingt minutes. Dans son discours d’investiture, le nouveau
président a cité comme référence morale de ses actions passées et futures le « conserva-
tisme compassionnel » (compassionnate conservatism), un terme désormais en vogue chez
les «born-again christians » aux Etats-Unis mais encore totalement inconnu en Europe. A
l’origine de ce concept, un gourou d’origine juive, Marvin Olavsky, au parcours atypique
dans l’Amérique WASP. Bien que n’apparaissant dans aucun organigramme de la Maison
Blanche et n’ayant rencontré officiellement Georges W. Bush qu’à deux reprises, il joue
un rôle majeur dans l’élaboration de la pensée présidentielle, mélange de protestantisme,
de libéralisme économique et de strict conservatisme social.



teurs ont oublié que les gens ont une âme ».
L’Etat fédéral avait du remplacer au début
du siècle la charité privée qui n’était plus
alors assez puissante face à la démographie
américaine. Les services sociaux ont
financé les besoins mais se sont désintéres-
sés des individus. Il faut à nouveau associer
fonds sociaux publics et associations carita-
tives religieuses privées. Donc, la religion
doit à nouveau jouer un rôle dans l’action
sociale gouvernementale, dans un pays où
pourtant, malgré certaines apparences, il
existe une séparation entre l’Église et l’Etat.
Théorie qu’il développa longuement, dans
un livre à succès paru en 1992, The Tragedy
of American Compassion. Lors de sa sortie,
l’ouvrage passa totalement inaperçu
(comme les précédents), étant qualifié dans
les rares compte-rendus de presse de
« romantique », « fumeux », « bizarre » ou
« utopique ». Mais, alors que cet essai était
dédaigné par la critique, il commença à cir-
culer dans les milieux politiques conserva-
teurs. l’ancien secrétaire d’Etat à
l’Education William Bennett le qualifia
d’« ouvrage le plus important depuis dix
ans en matière de politique sociale » et le
recommanda alors à celui qui était le tout
nouveau président de la Chambre des
Représentants, Newt Gringrich . Emballé,
l’étoile filante du Parti républicain le fit très
largement circuler et le cita longuement
dans son Adresse à la Nation : « Nos
modèles sont Alexis de Tocqueville et
Marvin Olavsky Nous sommes en train de
redéfinir la compassion et c’est une valeur
que nous allons mettre en avant. » En un
discours et en une nuit, l’utopiste ex-com-
muniste était devenu la vedette des
Républicains, dont nombre, qui se retrou-
vent dans la nouvelle administration, se
définirent dès lors comme « républicains
compassionnés ». Invité à de multiples talk-
shows, Olavsky devint le « gourou social »
du parti de l’éléphant, permettant de conci-
lier libéralisme économique et charité
envers les pauvres et les faibles, le tout avec
l’assurance du maintien de la cohésion
sociale et l’élimination des idées révolu-
tionnaires et gauchistes. Dès lors, fusèrent
en quelques mois de multiples projets de
lois ou possibles décisions des Etats allant
dans ce sens : exemptions fiscales encore
plus élevées qu’auparavant pour les entre-
prises aidant les pauvres, subventions fédé-
rales, partenariat entre les Eglises et l’Etat.
Mais il s’agissait en fait d’effets d’annonces
qui ne se concrétisèrent pratiquement dans
aucun cas.
Olavsky retourna donc à Austin, où il lança
un modeste programme d’aides à partir de
sa propre congrégation, œuvrant notam-
ment avec le Labor Integrity Faith Thriften
faveur des célibataires enceintes en grande
difficulté. Ce jusqu’au jour, en 1993, où
Olavsky reçut un coup de téléphone per-

sonnel de George W. Bush, alors candidat
au poste de gouverneur du Texas, qui
venait de « renaître » au christianisme
(born-again christianou chrétien évangé-
lique) et avait, selon ses propres mots,
« remis sa vie entre les mains du Christ ».
Les deux hommes présentaient de nom-
breux points communs, ce qui fit qu’ils
s’entendirent à merveille lorsqu’ils se ren-
contrèrent : tous deux diplômés, ils priaient
chaque jour, avaient le sens de leurs fautes
et les regrettaient, Olavsky avait divorcé et
Bush était alcoolique. Devenu gouverneur,
ce dernier décida de l’aider financièrement,
lui permettant dans le même temps de se
doter d’une solide assise dans les milieux
de la droite religieuse, devenant adepte
d’un conservatisme plus doux et plus
souple, et de promouvoir un « gouverne-
ment au grand cœur ». Outre qu’il préfaça
chaleureusement son dernier ouvrage, il fit
nommer Olavsky à la tête du sous-comité
politique relatif aux affaires religieuses au
Texas et s’appuya sur Stephen Goldsmith,
maire d’Indianapolis, qui avait mis en
œuvre les thèses sociales d’Olavsky. C’est
d’ailleurs dans une modeste église de cette
métropole que le gouverneur Bush préco-
nisa pour la première fois des programmes
d’aide sociale fondés sur la foi religieuse,
citant une maxime du programme
d’Olavsky : « Si vous ne travaillez pas,
vous ne mangerez pas. » Le gouverneur
Bush devait donc développer des pro-
grammes d’aides à forte connotation reli-
gieuse même si aucune personne nécessi-
teuse n’était obligée de s’engager dans un
programme fondé sur la religion.
L’avantage pour lui était qu’à la différence
des services sociaux, ces organisations et
associations privées travaillent pour, l’es-
sentiel avec des bénévoles et coûtent donc
beaucoup moins chers avec des résultats
souvent supérieurs. Des thèmes repris par
Bush dans son unique ouvrage traduit en
français Avec l’aide de Dieu(Odile Jacob,
2000). Une position qui inquiète les orga-
nisations anti-sectaires même si aux Etats-
Unis la notion d’Église ou d’Église offi-
cielle n’a guère de sens. Olavsky est donc
partisan de laisser les coudées franches aux
scientologues ou à la Wicca (paganistes)
du moment qu’ils respectent un certain
nombre de valeurs minimales.
Alors que plusieurs centaines de milliards
de $ ont déjà été dépensés aux Etats-Unis en
programmes contre la drogue, la violence et
la pauvreté, les théories d’Olavsky, qui
remettent au goût du jour les idées fonda-
mentalistes des Pilgrim Fatherspourraient
bientôt être la nouvelle solution-miracle des
Républicains, l’Etat agissant dès lors
comme catalyseur des énergies et organisa-
teur de répartition de dons. Un programme
permettant de dépasser les strictes barrières
partisanes, puisque le leader de la minorité

démocrate à la Chambre des représentants,
Richard A. Gephardt (Missouri) a déjà
signalé l’intérêt que son parti portait à une
telle initiative. Ce, d’autant que le nouveau
président a choisi de jouer sur les deux
tableaux avec la nomination de Stephen
Goldsmith, déjà cité, et John J. Dilulio Jr.
pour respectivement présider et diriger le
tout nouveau Bureau des initiatives reli-
gieuses et communautaires. Le premier,
ancien maire de confession juive
d’Indianapolis, a été le conseiller pour la
politique intérieure américaine de Bush
durant sa campagne présidentielle. Ancien
procureur, il a, durant ses deux mandats, pri-
vatisé l’intégralité des services municipaux,
y compris les clubs de golf, et mis en place
un système de revitalisation des banlieues. Il
lança ainsi le Front Porch Alliance, groupe
agissant vers les plus démunis en liaison
étroite avec les congrégations de sa ville, et
plus particulièrement les églises noires. Un
secteur de l’électorat qui a particulièrement
fait défaut à Bush avec seulement 9% du
vote noir aux présidentielles.
Le second, professeur catholique de
sciences politiques à l’université de
Pennsylvanie (après avoir enseigné à
Princeton), est un sociologue empirique. Il
a été fellow associatedu Manhattan
Institute, une fondation conservatrice lan-
cée par William L. Casey, futur directeur
de la CIA, et du Brookings Institute, éma-
nation libérale du très mondialiste
CounCil on foreign relations. S’identifiant
comme un « nouveau démocrate », il écrit
aussi bien dans le Weekly Standard
(conservateur) que le New Democrat
(gauche). Ce spécialiste des questions de
criminalité a signé entre autres, en 1996,
Body Count, avec John P. Walters et
William J. Bennett, ex-secrétaire d’Etat à
l’éducation et ancien responsable de la
lutte anti-drogue. Comme Goldsmith, il a
soutenu Charles Murray , auteur de The
Bell Curve, ouvrage d’anthropologie phy-
sique à succès qui remettait en cause
toutes les mesures sociales prises en
faveur des minorités raciales américaines
depuis quarante ans (contre l’«affirmative
action »). Il agira plus particulièrement
dans les domaines de la drogue, de la vio-
lence des jeunes et les grossesses de jeunes
filles mineures.
Cette pratique « sociale » devrait trouver
des prolongements très politiques : « Ma
vision du conservatisme compatissant
requiert aussi de l’Amérique qu’elle
affirme son leadership dans le monde.
Nous sommes la seule superpuissance qui
reste, et nous devons utiliser notre puis-
sance d’une manière forte mais compatis-
sante pour contribuer à maintenir la paix et
encourager la progression de la liberté
(Avec l’aide de Dieu). »

&FAITS DOCUMENTS

PORTRAIT

Page 2 1er au 15 avril 2001

(Suite de la page 1)



&FAITS DOCUMENTS 1er au 15 avril 2001 Page 3

��Message à nos abonnés. 1) Nous remercions cha-
leureusement ici, faute de pouvoir le faire indi-
viduellement, tous ceux qui nous ont envoyé des
professions de foi et listes électorales. 2) Nous
demandons à tous nos abonnés ayant un accès
Internet, de se faire connaître auprès de era-
tier@faits-et-documents.com. Outre la prochaine
ouverture de notre site, nous pensons en effet
rapidement lancer une liste de diffusion et divers
services réservés exclusivement à nos abonnés.

� L’Institut catholique de Lille vient de sup-
primer les 600 F traditionnellement offerts aux
enseignants vacataires qui se mariaient pour les
réserver exclusivement aux salariés se pacsant!

�� Nouveau conseiller général d’Evreux, Anne
Mansouret, membre du Parti radical de gauche,
s’appelle en réalité Anne-Mansoureh Riahi.

� Le lycée français Champollion d’Alexandrie,
qui se fondait sur le principe de laïcité fran-
çaise puisque cet établissement est intégralement
financé par la France, vient d’être condamné à
1,5 million de F de dommages et intérêts pour
avoir exclu une élève de 11 ans, Azza Omar
Mohammed Zaki, qui portait le voile islamique.
L’association des parents d’élèves avait pourtant
défendu la position des autorités françaises.

��Bien qu’arrivé en tête, Philippe Meynard, can-
didat UDF à la mairie de Barsac et homosexuel
déclaré (F&D 106), n’a pas été élu maire à la suite
d’une alliance entre élus RPR et… PS à la mairie.

� Nombre de lecteurs nous ayant fait part de
leur surprise à l’annonce (F&D 106) de la pré-
sence du général Pierre Gallois dans le comité de
soutien du chevènementiste Georges Sarre aux
élections municipales dans le XIe arrondissement
de Paris, nous reproduisons ci-dessous la liste
L’Autre Politique conduite par Jean-Pierre
Chevènement aux élections européennes de 1994. Il
figure en onzième position derrière l’ancien
ministre de la Défense, l’avocat pro-FLN Gisèle
Halimi, l’ancienne présidente du Syndicat de la
magistrature, Béatrice Patrie, ou la veuve de
Gaston Defferre, Edmonde Charles-Roux.

� Les associations communautaires ayant déclen-
ché une véritable « chasse à l’homme » contre le
professeur Jean-Paul Allard, l’un des plus remar-
quables grammairiens allemands français et direc-
teur de l’ex-Institut d’études indo-européennes
(F&D 107), ce dernier n’a pas pu tenir sous la
traque psychologique et physique extrême conduite
conte lui. Le 17 mars, cet enseignant de 60 ans
a été victime d’un très grave accident vasculaire
cérébral. Il est aujourd’hui pratiquement para-
lysé, a perdu l’usage de la parole et n’ensei-
gnera plus jamais. Autre enseignant soumis à un
même régime de haine, Bernard Notin, interdit
d’enseignement depuis onze ans bien qu’il n’ait
jamais reçu, malgré de multiples lettres recom-
mandées, de notification de cette interdiction…
qui n’a de fait jamais fait l’objet d’aucune
décision administrative.

��En perspective de l’élection présidentielle de
2002, pour tenter de rattraper les scores catas-
trophiques de la droite parlementaire à Paris,
l’Elysée devrait prochainement lancer une opéra-
tion « République des proximités » en direction
des élus locaux de l’opposition sans étiquette
clairement définie. Ses maîtres d’œuvre seront
Jean-Pierre Raffarin, président de l’Association
des élus régionaux, et Jean-Paul Delevoye, pré-
sident de l’Association des maires de France.

� Gauche caviar. Conseiller spécial de Laurent
Fabius au ministère de l’Economie, des Finances
et de l’Industrie, Marc-Antoine Jamet, fils du
journaliste « dextro-mitterrandien » Dominique
Jamet, rejoint le premier groupe de luxe mondial,
LVMH, comme secrétaire général. Ancien membre du
conseil national du Parti socialiste, il a été élu
maire du Val-de-Reuil (Eure) il y a quinze jours.

� Colonel de réserve, Michel Castillon avait été
remercié, en pleine année scolaire 1997, alors
qu’il donnait des cours à l’Ecole d’état-major de
Paris, après que Libération avait révélé qu’il
était maire-adjoint FN de Vitrolles. Les juges du
tribunal administratif de Paris ont rejeté les
explications du ministère, qui prétextait des rai-
sons de restriction budgétaire, estimant que
l’« engagement politique de M. Castillon a été
déterminant dans la décision de l’exclure de ses
activités de formation des jeunes officiers à la
langue anglaise; le ministre de la Défense a ainsi
méconnu le principe d’égalité d’accès aux emplois
et fonctions publics et commis un excès de pouvoir
manifeste. » Il se voit attribuer 11 250 F d’in-
demnité plus 5 000 F pour frais de procédure.

� Neveu de l’ancien Premier ministre Pierre
Bérégovoy, Jean-Michel Bérégovoy figurait sur la
liste des Verts à Rouen, tandis que son père,
l’ex-député PS Michel Bérégovoy avait opté pour
la liste socialiste conduite par Yvon Robert.

� George W. Bush vient de désigner comme suc-
cesseur du multi-milliardaire démocrate Felix
Rohatyn, comme ambassadeur des Etats-Unis en
France, un autre milliardaire Howard Leach,
important banquier de San Francisco. Spécialisé
dans les financements des entreprises agricoles,
il a notamment été trésorier du Comité national
des Républicains.

POLITIQUE
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� Le ministre de la Santé Bernard Kouchner est
considéré comme de plus en plus incontrôlable. IL
a fallu la semaine dernière une intervention
directe de son ministre de tutelle, le ministre de
l‘Emploi et de la Solidarité Elisabeth Guigou,
pour l’empêcher d’annoncer une mesure qui n’aurait
pas manqué de faire jaser : le remboursement du
Viagra par la sécurité sociale, une « mesurette »
dont le coût est estimé à plus d’un milliard de F.

� Assez belle brochette pour cette conférence-
débat sur La Preuve des discriminations, où
Francis Teitgen, bâtonnier de l’Ordre des avocats
de Paris continue sa dérive vers la gauche.

� Présentée généralement dans toutes ses bio-
graphies comme diplômée de l’Institut d’études
politiques de Paris, Lyne Cohen-Solal, adjointe
au nouveau maire de Paris, n’apparaît pas dans
l’annuaire des diplômés.

� C’est désormais la guerre ouverte au Conseil
de Paris dans le groupe RPR entre Philippe Séguin
(18 voix pour la présidence du groupe) et
Françoise de Panafieu (14 voix) : après avoir
abandonné la mairie d’Epinal, le député des
Vosges guigne en effet l’année prochaine la
confortable circonscription de Bernard Pons, dans
le XVIIe arrondissement, qui paraissait jus-
qu’alors promise à Françoise de Panafieu, nouveau
maire RPR du XVIIe.

� Alors même que les députés n’ont cessé de
voter des lois draconiennes contre l’usage du
tabac dans les lieux publics, celles-ci ne s’ap-
pliquaient pas… à l’Assemblée nationale. Quelques
zones non-fumeurs viennent enfin d’être créées
dans les restaurants parlementaires, dans les
galeries réservées aux visiteurs et dans la
buvette des journalistes. En revanche, la buvette
des parlementaires demeurera un fumoir.

� Figurant en 4e position sur la liste de Lyne
Cohen-Solal dans le Ve arrondissement, Bernard
Rullier, ex-directeur de cabinet de Daniel
Vaillant lorsque ce dernier était ministre des
Relations avec le Parlement, n’est autre que le
mari de Christine Maugüé, qui fut chargée, par le
Conseil constitutionnel, du rapport accablant
Jean Tibéri dans l’affaire des « faux électeurs »
des élections législatives de 1997.

� Le seul maire Verts de Paris, Jacques
Boutault, qui a pris la tête de la mairie du IIe

arrondissement (la tête de liste socialiste,
Pierre Schapira, au nom des accords passés, a été
obligé de lui céder son siège), est très engagé
dans les milieux alternatifs : responsable de la
communication interne d’un organisme de protec-
tion sociale, il est l’auteur du Que sais-je? sur
L’Assurance-Chômage. Maître en sociologie et
ancien élève du Celsa, il est membre d’ATTAC, de
Droits devant! et du Collectif d’information et
de recherche cannabique, qui lutte pour la léga-
lisation des drogues « douces ». Cofondateur de
la Coordination permanente des médias libres et
président de Bien vivre dans le IIe, il n’a adhéré
aux Verts qu’en 1997.

� Une fois de plus, le député RPR Roselyne
Bachelot-Narquin se fait remarquer en participant,
ès qualités, au colloque organisé le 7 avril au
Palais du Luxembourg par la Lesbian Gay Pride
d’Ile-de-France. Parmi les interventions des
sujets aussi passionnants que La Martyrisation des
lesbiennes (Florence Tamagne), Communauté juive et
communauté homosexuelle, négationnisme et triangle
rose (Michel Celse), Homophobie et homoparentalité
(Florence Leroy-Forgeot, juriste chargée d’ensei-
gnement à Paris XIII et Reims), etc.

� Au moment même où Danone est accusé de pra-
tiques anti-sociales, la CGT ne crache pas sur
son argent : le n° spécial « impôts » de La Vie
ouvrière comprend une grande page de publicité
vantant les « valeurs fortes » du groupe.

● Daniel Vaillant. Interrogé par
un député, le ministre socialiste
de l’Intérieur révèle (Journal
officiel, Questions et réponses
de l’Assemblée nationale, 19
mars 2001, p. 1704) que les
demandes de titre de réfugié
politique par des ressortissants
algériens supposés être menacés
non par le gouvernement légal
mais par les pseudo-bandes isla-
mistes est en pleine explosion,
alors même que ce titre était jus-
qu’alors réservé à des ressortis-
sants en butte aux persécutions
de gouvernements légaux : en
1999, 6 984 demandes d’asile
territorial ont été déposées, dont
5 068 de ressortissants algériens.
Ces requêtes ont atteint 11 810
en 2000, dont 9 217 ressortis-
sants algériens, c’est-à-dire pour
la quasi-totalité des fonction-
naires, notamment enseignants
ou « chercheurs », qui étaient
jusqu’alors les protégés du FLN.

● Gend Info. Le mensuel de la
gendarmerie met les pieds dans le
plat dans son dernier n°, avec un
article intitulé Raciste ou pas
raciste? consacré à la banlieue
lyonnaise. En voici un extrait :
« Dans une tour HLM, une famille
turque s’est installée, puis une
autre et petit à petit, ils ont fait par-
tir les voisins. Aujourd’hui, il n’y a
que des Turcs dans cet immeuble,
à l’exception d’une vieille femme
qui ne veut pas partir car elle n’a
pas une retraite suffisante et
qu’elle y a passé la majeure partie
de sa vie. Sa porte est taguée, on
urine sur son paillasson et on la
menace. Face à cette situation, les
gendarmes sont outrés mais ne
peuvent rien faire […] “Ce ne
devrait pas être seulement aux
gendarmes de s’adapter mais aussi
aux immigrés à s’intégrer et à res-
pecter la culture française […]
C’est l’accumulation de ces faits
qui rend les gens racistes”. »

En Hausse En Baisse
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� Intéressante annonce matrimoniale à caractère
ethnique publiée dans Le Nouvel observateur du 15
mars. le « GADLU » est le Grand architecte de
l’univers dans la terminologie maçonnique!

�� Le Conseil de l’ordre du Grand Orient de
France vient d’envoyer à l’ensemble des loges un
questionnaire de quatre pages, consacré à l’éven-
tuelle mixité de cette obédience maçonnique (qui
s’orienterait d’abord vers l’affiliation via la
Grande Loge féminine de France), à une réforme du
système électif du Grand Maître et au fonction-
nement des fraternelles.

� Plusieurs francs-maçons de premier niveau
figuraient sur les listes de Jean Tibéri à Paris,
en général placés en seconde position. On peut
citer, dans le 19e arrondissement, Marie-France
Coquard, ancienne Grande Maîtresse de la Grande
Loge féminine de France (dont elle a été suspen-
dues) puis de la Grande Loge mixte universelle,
présentée comme « directrice d’un centre de for-
mation et d’orientation », dans le 13e arrondis-
sement Jacques Armessen, « chef d’entreprise »
membre du Grand Ordre des Compagnons d’Imhotep,
dans le 17e arrondissement Murielle Schor, « doc-
teur en chirurgie dentaire et membre de Judaïsme
et liberté » qui figure dans l’annuaire confi-
dentiel du Groupement interprofessionnel du tou-
risme européen ainsi que Marcel Cerbu, ancien
Grand Officier de la Grande Loge nationale fran-
çaise, dans le XVIIIe, outre la tête de liste
Jean-Pierre Pierre-Bloch, vénérable de la Grande
Loge nationale de France, Rémy Rachou de la
Grande Loge mixte universelle.

� Enervement de certains membres de la Grande
Loge de France lorsqu’ils ont découvert que les
locaux maçonniques utilisés pour le tournage de la
série télévisuelle Rastignac ou les ambitieux, qui
accrédite l’idée d’un puissant réseau maçonnique,
sont ceux de leur propre obédience, rue Puteaux.

� Le Musée d’art et d’histoire de Fribourg
(Suisse) consacre actuellement une exposition à
la franc-maçonnerie, longtemps mal vue dans cette
cité catholique. L’exposition, qui présente de
nombreux documents inédits, rappelle quand même
que la 1re loge fut fondée par l’évêque de la ville
au XVIIIe siècle.

��Comme nous l’avions révélé (F&D 105), le pro-
cès des détournements financiers à la Direction
des constructions navales de Toulon (2 milliards
de F) a des connotations maçonniques étroites. A
la tête du système, Philippe Marty, officier
principal du corps technique et administratif.
Selon Libération (19 mars), « une partie de ses
deals se faisaient avec les fournisseurs dans des

réunions maçon-
niques. Lui-même
baptisait ce
cercle d’initiés
le “club des
Ecossais de
Toulon”. » Une
approximation
visant à réduire
le rôle des obé-
diences puisque
le terme Club
écossais relève
exclusivement de
la Grande Loge
de France comme
le montre cet

extrait de l’article, Les Clubs Ecossais rassem-
blent les Frères, paru fort à propos dans la
revue interne de cette obédience en mars 2001.
� Sous la pression des loges, le grand salon,
dit salon Pierre Ponsich, du centre culturel de
Perpignan, la Casa Xanxo, avait été débaptisé
l’année dernière, quelques censeurs ayant décou-
vert que cet érudit local avait été pétainiste.
Le maire UDF Jean-Paul Alduy s’était exécuté mais
n’avait pas apprécié : depuis janvier dernier,
les loges locales doivent désormais payer leur
électricité, laquelle, selon L’Indépendant (23
janvier) était réglée « depuis la nuit des
temps » par les contribuables perpignanais.
� Il est rarissime que la Cour de cassation casse
un arrêt de Cour d’assises, surtout pour des juge-
ments antérieurs à la loi sur la présomption d’in-
nocence. C’est ce qui vient de se produire pour
les deux condamnés d’un procès pour pédophilie
l’année dernière en Seine-et-Marne avec Claude
Giscloux, condamné à 15 ans de réclusion crimi-
nelle pour actes de pédophilie sur ses propres
petits-enfants (sur plainte de la mère des enfants
mineurs), et Jean Reffait, ex-adjoint au maire de
Pontault-Combault (il est d’ailleurs soutenu par
le député-maire PS de cette commune, Jacques
Heuclin, qui est « pacsé » avec une autre fille
de Jean Reffait), condamné à 8 ans de prison pour
les mêmes faits. Pur hasard, le premier était
officier de la loge Les Anneaux du Grand Orient
de France, le second vénérable de la loge Unité
et tolérance du GODF, leur avocat Me Francis
Szpiner appartient à la loge République du GODF,
et Jacques Heuclin est l’ancien suppléant du
député Alain Vivien, lui-même membre du GODF.
��Comme cela avait été le cas avec les archives
françaises, un kilomètre d’archives belges, sai-
sies par les autorités allemandes et dérobées une
seconde fois en 1945 par l’Armée rouge, seront
rendues d’ici la fin de l’année par Moscou. 10%
des dossiers relèvent du Grand Orient de Belgique
à qui ils seront restitués.

LOBBIES
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DOSSIER

Une nouvelle fois, le 19 mars 1962, la principale association d’an-
ciens combattants, dont nombre des membres et des dirigeants
sont de gauche, la Fnaca, a commémoré devant les monuments
aux morts des communes françaises ce qu’elle qualifie de « fin de
la guerre d’Algérie ». A cette occasion, de nouvelle « rues du 19
mars 1962 », et à nouveau, dans certaines villes, en particulier
dans le sud de la France, d’autres anciens combattants les ont
affrontés. Le secrétaire d’Etat socialiste chargé des Anciens com-
battants, Jean-Pierre Masseret, était lui-même présent sous l’Arc
de Triomphe de Paris. Cette date du 19 mars 1962 correspond à la
mise en place du cessez-le-feu entre l’Armée française (pourtant
victorieuse) et le FLN algérien, à la suite de la signature des
Accords d’Evian. Quelques jours plus tard, plus de 1 500 anciens
combattants et rapatriés se pressaient à Saint-Nicolas-du-
Chardonnet pour une messe à la mémoire de la fusillade de la rue
d’Isly du 26 mars : la guerre était théoriquement finie, mais des
massacres de Français avaient encore lieu. Par la suite, des mil-
liers de Français et de harkis étaient enlevés, tués sauvagement.
Pour ceux qui commémorent leur mémoire, la guerre ne s’est
donc pas arrêtée le 19 mars. Pour la plupart, telle l’Union nationale
des combattants, ils ont retenu comme date-anniversaire le 16
octobre, date à laquelle Valéry Giscard d’Estaing organisa l’inhu-
mation des cendres d’un soldat inconnu d’Afrique du Nord à
Notre-Dame-de-Lorette. Nous apportons à ce douloureux débat un
élément nouveau, la lettre envoyée le 13 mars dernier par Jean-
Piere Masseret aux associations d’anciens combattants. Il y admet

le principe d’une double date, mais surtout reconnaît, à la diffé-
rence de nombre de membres de la « gauche plurielle »,
« qu’après le 19 mars des événements terribles et douloureux se
sont déroulés en Algérie. Les exactions du FLN et de l’OAS, la
fusillade de la rue d’Isly, les enlèvements et les massacres en
Oranie, les exécutions massives des Harkis et le départ précipité
d’un million de nos concitoyens obligés de quitter leur terre, leur
histoire, leurs morts. Ces souffrances doivent être connues et res-
pectées. » Dans un entretien passé inaperçu à La Croix (19 mars
2001), il confirme qu’il refuse d’officialiser le 19 mars, même s’il
participe à des crémonies ce jour-là, et propose une nouvelle date,
tentant de concilier les contraires, le 10 juin, date où, en 1999, la
chambre des députés, à majorité socialiste, a reconnu officielle-
ment l’existence de la guerre d’Algérie. Il annonce par ailleurs
l’inauguration l’année prochaine, quai Branly (Paris VIIe) d’un
Mémorial de la guerre d’Algérie, qui honorera « la mémoire des
soldats morts - dont les harkis -, y compris après le 19 mars ».

19 mars, 16 octobre ou 10 juin ?
Depuis plusieurs décennies, la date de commémoration de la Guerre d’Algérie est un enjeu politique. D’un côté la
Fnaca, dont nombre des fondateurs (mais pas tous) sont issus du Parti communiste, ainsi que ce parti et une partie des
élus socialistes et parfois même de droite, ont opté pour le 19 mars, date du cessez-le-feu outre-Méditerranée. De
l’autre d’autres associations d’anciens combattants comme l’Union nationale des combattants, les pieds-noirs et les
mouvements nationaux qui la rejettent, ont finalement choisi le 16 octobre. Le secrétaire d’Etat socialiste suggère
aujourd’hui le 10 juin…
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��Au premier abord, le mouvement national paraît
avoir reculé aux dernières élections. Au premier
tour des élections municipales (11 mars), le
Front national, qui présentait 224 listes, a en
effet obtenu 280 969 voix (2,01% au niveau
national) et le Mouvement national républicain,
qui présentait 396 listes (385 sans les DOM-TOM,
353 avec un MNR tête de liste, 213 dans des
villes de plus de 9 000 habitants, 137 dans des
villes de moins de 3 500 habitants, dont 76 dans
des communes de moins de 1 000 habitants), 227
597 voix (soit 1,63%). A titre de comparaison,
les Verts ont obtenu 1,89% et l’extrême gauche
1,98%, les gros bataillons d’électeurs votant
pour des divers droite, divers gauche et non-ins-
crits difficilement identifiables.

� Tactiquement parlant, le MNR, qui disposait
de moindres moyens financiers et a une notoriété
plus faible, a présenté des listes (souvent non
clairement identifiées) là où le mouvement natio-
nal faisait de bons scores ou lorsque la situa-
tion était favorable à droite, tandis que le FN
a présenté d’abord des listes là où il avait des
militants. C’est ce qui explique certains scores
exceptionnels du MNR comme à Vernouillet (27,66%
mpour Denis Daude), Pierrefitte (29,5% pour
Franck Timmermans) ou Montigny-en-Gohelle
(21,48%), où il n’y avait aucune liste de la
droite parlementaire. Le MNR était également
absent dans de grandes agglomérations comme
Lille, Caen, Saint-Etienne, Grenoble, Strasbourg
ou dans sept secteurs sur neuf de Lyon. En
revanche, il était présent à Dreux (9,58% au pre-
mier tour) alors que dans ce fief des Stirbois,
le FN n’avait pu présenter de liste. Ou encore
une plus grande réussite revendiquée pour le
nombre d’élus municipaux du MNR, ce parti ayant
présenté des listes là où de nombreux maires ont
été élus dès le premier tour (les listes ayant
obtenu plus de 5% des élus ont alors des élus).

� A noter que selon les chiffres officiels et
définitifs du ministère de l’Intérieur, dans les
communes de plus de 3 500 habitants, le FN est
censé avoir obtenu au premier tour 103 élus et
le MNR 86. Dans les communes de moins de 3 500
habitants, toujours selon les mêmes statistiques
officielles (ce qui en surprendra plus d’un), le
FN obtient seulement 427 voix et le MNR 38, et
évidemment aucun élu.

��Au second tour des élections municipales (18
mars), les listes FN recueillent 86 619 voix et
le MNR fait à nouveau presque jeu égal 82 485
voix. Au second tour des cantonales, le FN
obtient 46 149 voix et le MNR nettement moins
avec 10 163 voix. 13 candidats pouvaient se main-
tenir au second tour en 1988, 92 en 1994. En
2001, il n’y a que 22 FN et 2 MNR. Aucun des
quatre conseillers généraux sortants n’est réélu.

��Au 20 mars, le MNR indiquait, liste de noms à
l’appui, pour l’ensemble de la France, 246
conseillers municipaux (dont 32 à Marignane, 29
à Vitrolles, 14 à Marseille) et le FN, dans les
villes de plus de 3 500 habitants, estimait à
environ 220 ses élus (le décompte n’ayant pas
encore été effectué dans les petites communes).

� Aux cantonales, le FN dépasse 20% avec
Jacques Bompard à Orange-ouest, battu seulement
de 3 voix au second tour (il y aura sans doute
annulation), Marie-Claude Bompard à Bollène qui
obtient 22,7% au premier tour (mais se désiste
au second en faveur du candidat RPR), Michel
Chassier à Blois-ouest (23,39%), Claude Deresnes
à Maubeuge-nord (22,82%), Bernard Touchagues à
Vernon-sud (19,50% au second tour contre 21,03%
au premier). Les deux conseillers FN sortants,
Fernand Le Rachinel à Canisy et Marie-France
Stirbois à Dreux-ouest, ne se représentaient pas.
Et Eliane de La Brosse, dans le sixième canton
de Toulon, a fait les frais (8,52%) de la concur-
rence de Jean-Marie Le Chevallier (6,37%) et de
Jean-Charles Marchiani (21,14%). Le MNR franchit
la barre des 20% avec son conseiller général sor-
tants Gérard Freulet à Mulhouse (45,94%) et
Philippe Adam à Salon-de-Provence (43,52%).

� Beaucoup plus fiable pour la politologie, est
le premier tour des élections cantonales où les
étiquettes politiques sont plus clairement défi-
nies : le Front national a présenté 1703 candi-
dats (sur 2021 cantons renouvelables) et obtenu
862 810 voix, soit 7,12%, et le MNR 1 318 candi-
dats et 366 730 voix, soit 3,03%. Ce score est à
comparer avec celui du FN aux cantonales de
1988 : avec 1 465 candidats, il obtenait 5,73%.
Aux cantonales de 1994, avec 1 844 candidats, il
réunissait 9,84% des suffrages. En 2001, les
scores conjugués FN et MNR aboutissent à 10,15%,
soit une progression et non un recul. On rappel-
lera qu’aux seules élections générales s’étant
déroulées depuis la crise au FN, les élections
européennes de 1999, le FN obtenait 5,69% (soit
+ 24%, et sans doute plus qu’il n’était présent
que dans 85% des cantons renouvelables) et le MNR
3,28% (soit - 7,5%, mais il ne se présentait que
dans deux tiers des cantons renouvelables, ce qui
démontre une nette amélioration).

� En cas de législatives, en établissant une
stricte péréquation, le FN aurait pu tabler sur
environ 8,5% et le MNR sur 4,5%. Soit 13% por la
mouvance nationaliste. Un score qui se rapproche
de celui obtenu, en métropole, au premier tour des
élections législatives de 1995 : 15,24%.

� A Marseille, les résultats sont contrastés
puisque les listes de Bruno Mégret dépassent celle
du FN Maurice Gros dans les huits secteurs, obte-
nant plus de 9% dans huit d’entre eux et plus de
10% dans six d’entre eux. En revanche, aux élec-
tions cantonales, les candidats frontistes dépas-
sent ceux du MNR dans 12 cantons sur 13.

� La capitale demeure le « trou noir » des
nationaux, avec 3,47% pour les listes conduites
par Charles De Gaulle et 2,25% pour Jean-Yves Le
Gallou. Le MNR ne dépasse le FN que dans un
arrondissement, le Xe arrondissement, où la liste
du frontiste Farid Smahi obtient 3% et celle de
la mégrétiste Françoise Monestier 3,09%. Le FN
ne dépasse légèrement 5% que dans les XIXe

(Xavier Voute) et XXe arrondissements (Martine Le
Hideux). Le MNR ne dépasse légèrement la barre
des 3% que dans 4 arrondissements.

POLITIQUE
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� Sous la pression de l’Union européenne et des
Etats-Unis, qui avaient été saisis par des orga-
nisations communautaires comme le Centre Simon
Wiesenthal, le Premier ministre libanais Rafik
Hariri a interdit la conférence révisionniste
internationale qui devait se dérouler à Beyrouth
du 31 mars au 3 avril. Washington et Bruxelles
avaient menacé de revenir sur les aides et les
crédits financiers accordés au Liban si cette
conférence historique privée se réunissait.

� Le Pentagone vient de dévoiler l’existence
d’une arme nouvelle reposant sur l’utilisation
des micro-ondes. Le faisceau (dont la mise au
point a coûté 40 millions de $) est une arme non
létale : elle provoque une douleur aigüe à la
surface de la peau comparable à celle ressentie
quand on touche une ampoule brûlante mais sans
les séquelles. D’ici quelques mois, l’arme sera
déployée sur les véhicules utilisés par les
Marines et l’Armée de terre, notamment les fameux
4x4 Humwees.

� A un mois du sommet des Etats américains à
Québec, le nouveau président conservateur du
Mexique, Vicente Fox, a lâché une bombe, le 22
mars, en se prononçant pour la légalisation des
drogues (« dures » ou « douces »), estimant que
celle-ci, en cassant les prix, supprimerait l’es-
sentiel de la délinquance et éliminerait l’éco-
nomie mafieuse parallèle qui en découle.

� Selon le nouveau rapport des Nations Unies, un
Sud-Africain sur neuf est séropositif (soit 4,7
millions sur une population de 42), soit une crois-
sance annuelle de 12% (dans certaines provinces,
tel le Natal, la croissance est de 36,2%). Ce pour-
centage est beaucoup plus élevé chez les femmes :
selon les antennes médicales étrangères, une femme
enceinte sur quatre est séropositive.

� Le chef des Talibans afghan, le mullah
Mohammad Omar, a émis un décret par lequel tout
Afghan qui se convertirait au christianisme est
passible de la peine de mort. Le même décret pro-
mulgue que les propriétaires de librairies, où
sont en vente des livres « qui offensent l’is-
lam » ou « propagent de fausses croyances »
seront punis par cinq ans de réclusion.

� Haut responsable de la British Library et non-
maçon déclaré, le Dr Andrew Prescott, considéré
comme l’un des meilleurs historiens anglais, a
été nommé professeur de maçonnologie à l’univer-
sité de Sheffield afin d’y conduire, en trois
ans, une enquête d’envergure sur l’influence de
la franc-maçonnerie dans les institutions britan-
niques, en particulier la justice et la police.
Il dispose d’un budget de 250 000 livres. En
revanche, le ministère britannique de la Défense
vient d’annoncer dans une circulaire interne que
la maçonnerie n’est pas incluse dans les asso-
ciations présentant un danger, notamment de
déstabilisation ou d’infiltration (comme les
sectes), pour les Armées.

� Le mouvement conservateur Aktion für
Deutschland vient de publier une grosse brochure
(gratuite) en allemand sur le passé des anciens
responsables gauchistes aujourd’hui au Parlement
ou au gouvernement, Wer selbst im Glashaus sitzt…
(postfach 76 03 09, 22053 Hambourg).

Démographie allemande
Depuis les années 70, les Allemands n’ont pas eu assez d’enfants pour
maintenir leur population à niveau. Dans les années 60, le coefficient
de reproduction était de 2,36 à l’Ouest et de 2,33 à l’Est. Il est aujour-
d’hui à 1,25 pour l’Allemagne. Dans les cinq Länderqui constituaient
la RDA, le taux est de 0,93, soit une chute de moitié depuis 1990. En
1999, les avortements ont officiellement atteint 130 000 pour 800 000
naissances. Plus de 8 500 classes ont déjà été fermées dans l’ex-RDA.
Un million de logements sont inhabités. D’ici 2015, à Berlin, les étran-
gers de moins de 20 ans représenteront 52% de la population. En
2030, Francfort et Stuttgart seront majoritairement étrangères. Si l’on
n’observe pas de réveil de la natalité, les démographes prévoient que
dans un siècle, l’Allemagne, qui compte aujourd’hui 75 millions d’ha-
bitants, n’en aura pas plus de 22 millions. L’intégration étrangère
paraît difficile : 55,7% de Turcs s’informent via des journaux turcs ou
arabes et 74% d’entre eux regardent les chaînes turques.

Fast Food
En cette période de « vache folle », Fast Food Nationfait scandale aux
Etats-Unis, où les dessous de la fabrication des hamburgers sont révélés
pour la première fois dans le détail par Eric Schlosser, journaliste d’in-
vestigation qui s’était fait embaucher dans des fabriques de hamburgers.
il révèle notamment que jusqu’en 1997, il était légal d’ajouter à la « pure
viande de bœuf » des cadavres de chats et de chiens. Aujourd’hui
encore, des carcasses de chevaux et de porcs sont toujours ajoutées.
Selon l’auteur, un quart de la viande des hamburgers provient de pro-
duits retirés de la vente, la date de péremption ayant été dépassée.

Bronfman
Procès à haut risque à Winnipeg (Canada) pour la famille Bronfman
(dont l’héritier est associé avec Jean-Marie Messier au sein de
Vivendi Universalet dont le père préside le Congrès juif mondial):
une association de contribuables canadiens a porté plainte, pour inéga-
lité de traitement, contre la famille multi-milliardaire, à la tête du trust
mondial de l’alcool et du cinéma, qui a obtenu de transférer du pays
sans aucune taxe 2,2 milliards de $ (près de 14 milliards de F) vers une
fondation américaine… qu’elle contrôle.

Torture
A la demande du nouveau Premier ministre israélien Ariel Sharon, la
Knesseth devrait très prochainement adopter une lois autorisant les
services secrets à utiliser la torture contre les détenus arabes. L’usage
de « pressions physiques modérées » lors des interrogatoires avait en
effet été rendu illégal par la Cour suprême d’Israël à la suite du décès,
sous la torture, de deux Palestiniens. Ces derniers mois, Yossi Beilin,
ancien ministre travalliste de la Justice, avait résisté aux pressions du
Shin Bethpour sa réintroduction. Depuis le début, il y a cinq mois, de
l’intifada en Palestine occupée, 343 Palestiniens, 13 Arabes israéliens
et 65 Juifs israéliens ont été tués.

Hassidim
Outre le cas du multi-milliardaire américano-suisso-israélien Marc
Rich, quatre cas de grâce « anormales » du président Bill Clinton , le
dernier jour de son mandat, pourraient être remis en question : il s’agit
de Kalmer Stern, David Goldstein, Benjamin Berger et Jacob
Elbaum, qui ont dérobé environ 40 millions de dollars d’argent
public : ils avaient créé une école religieuse juive fictive et avaient
empoché toutes les aides de l’Etat. Les enquêteurs soupçonnent l’ex-
président de les avoir gracié en échange des voix apportées par la com-
munauté juive hassidique de New Square à sa femme Hillary Clinton ,
lors des élections sénatoriales de l’automne dernier. Elle y avait obtenu
1 200 voix et son adversaire républicain Rick Lazio seulement 12.
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��Tract électoral diffusé par le député socia-
liste Catherine Picard à Vernon, battue avec
39,10% au second tour.

� Président de Vivendi Universal, Jean-Marie
Messier est le second Français, après Michel
David-Weill (Banque Lazard), à être coopté au
conseil d’administration du New-York Stock
Exchange.

� Ouvert à toutes les cultures du monde, le direc-
teur de l’Institut d’études politique de Paris,
Richard Descoings, proche ami de Jack Lang, n’est
pas seulement à l’origine de l’« affirmative
action » dans cette école (entrée, sans concours,
de « jeunes » de banlieue pour « rétablir une mixité
sociale dans un établissement où les classes aisées
sont surreprésentées »). Ce familier de la Gay
Pride a également patronné la première association
d’étudiants homosexuels en tant que telle.

� Fort de ses 16% aux élections municipales à
Villeurbanne, Pierre Vial, président de l’asso-
ciation identitaire Terre et Peuple, vient de
créer son propre courant au sein du Mouvement
national républicain, qui sera « réunificateur,
décentralisateur, populiste, pro-européen et sans
compromission » (Le Progrès, 15 mars).

� Les relations ne devraient pas être trop mau-
vaises entre la nouvelle municipalité parisienne
et Vivendi (ex-Compagnie générale des eaux). Le
nouveau premier adjoint socialiste, Anne Hidalgo,
a été, de 1997 à octobre 2000, directeur des res-
sources humaines de ce groupe.

Vivre au delà de 100 ans
Même si durant des siècles, la pyramide des âges a été très effilée en son
sommet, les plus de 60 ans ne représentant que 5% de la population
totale, la limite de la longévité n’a pratiquement pa augmenté, même si
statistiquement il est plus probable qu’émerge beaucoup plus de cente-
naires aujourd’hui qu’auparavant. Les statistiques de l’Insee depuis 1900
indiquent par exemple un homme décédé (après de multiples vérifica-
tions) à 116 ans en France en 1920, le record étant aujourd’hui détenu
par Jeanne Calment, décédée à 119 ans selon l’Insee mais à 122 ans en
réalité comme indiqué au répertoire des personnes physiques décédées l
(Inesse a refusé de dépasser la barre des 120 ans pour ne pas fausser ses
statistiques!). En revanche, on assiste à une explosion du nombre des
centenaires, l’espérance de vie devant atteindre pour les français 91 ans
en 2100 et 95 ans pour les Françaises. Alors que le nombre de cente-
naires était estimé à 200 en 1950, il est évalué à 6 840 au 1er janvier 1998,
soit une croissance annuelle de 8%, huit fois plus rapide que celle de
l’ensemble des personnes âgées de 60 ans et plus. Dans ses prévisions
fondées sur le recensement de 1990, l’Insee prévoit 150 000 centenaires
en 2050, soit une multiplication de 750 en un siècle. Les femmes dis-
tancent de loin les hommes : s’il y a un homme pour quatre femmes à 95
ans, il n’y en a plus qu’un pour dix à 104 ans.

POLITIQUE

� Nos abonnés qui s’intéressent aux clandestins
Yazidis (adorateurs du Diable) arrivés par
bateau en France (F&D 106) peuvent consulter
leur site Internet : www.yezidi.org

� Les grandes marques n’hésitent plus à lancer
des publicités ciblées religieusement comme en
témoigne cette loterie des pois-chiches Ederki.

� Après s’être prononcé pour l’imprescriptibi-
lité pénale des écrits sur Internet, le comité
central de la Ligue des droits de l’homme se dis-
tingue une nouvelle fois en matière de liberté
d’expression : dans une note interne, cette
organisation de gauche se prononce pour la
liquidation de sa liste de diffusion LDH-Rezo,
animée par Philippe Moreau, au profit d’une
liste « fiable (et) bien contrôlée ».

� A la suite des incidents des derniers mois
ayant visé des centres communautaires et des
synagogues, le Conseil représentatif des insti-
tutions juives de France prépare, en liaison avec
le ministère de l’Intérieur, la mise en place
d’un « plan banlieue » visant à la protection de
ses lieux de culte et de réunion et à nouer un
dialogue avec les institutions musulmanes.
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� Municipales. Bien que non candidat, le journa-
liste Patrick de Carolis a été élu maire de
Rocamadour (Lot). L’historien Bernard Lugan a été
élu conseiller municipal indépendant de Charroux
(Allier). Le dessinateur et journaliste Philippe
Colombani (plus connu sous le nom d’Aramis), éga-
lement conseiller régional MNR, a été élu
conseiller municipal de Versailles sur la liste
conduite par Henry de Lesquen. L’historien Pascal
Ory (auteur de propos haineux dans le passé à
l’égard de Robert Brasillach), qui tentait de suc-
céder au socialiste Georges Lemoine, a été battu
à Chartres. Ancien secrétaire général du groupe
FN au conseil régional d’Ile-de-France (passé au
MNR), l’écrivain Jean-Claude Rolinat a été élu
premier maire-adjoint de Jaulnes. Il avait pen-
dant douze ans été président du groupe Villeneuve
Ville Française de Villeneuve-la-Garenne.

��Aussi étrange que cela puisse paraître, l’un
des principaux conseillers du nouveau maire socia-
liste de Lyon, Gérard Collomb, est Gérard Angel,
ancien journaliste à Minute et actuel directeur
politique du Progrès. Il est donné comme favori
pour la communication de la nouvelle mairie.

� Grands donneurs de leçons politiques, Jean-
François Kahn, directeur de Marianne, et Pascal
Perrineau, directeur du Centre d’études de la vie
politique française, n’ont pu voter aux élections
municipales : ils avaient été rayés des listes.

� Chercheur au Centre de recherche géopolitique,
Alexandre Del Valle, auteur d’Islamisme et Etats-
Unis : une alliance contre l’Europe et de Guerres
contre l’Europe : Bosnie, Kosovo, Tchétchénie
(L’Age d’Homme) a bénéficié d’une page d’entre-
tien très favorable dans Le Lien, périodique com-
munautaire ultra-sioniste (Paul Giniewski, figure
du Likoud, en est l’un des principaux rédacteurs)
et intégriste édité à Grenoble.

��Lancement d’une nouvelle lettre confidentielle
mensuelle consacrée aux questions d’espionnage et
de sécurité, Intelligence & sécurité, dirigée par
Antoine Colonna et Gérard Desmaretz (5 rue
Pouillet, 75017 Paris. Tel./fax : 01 47 64 04 45).

� Productrice de la série Rastignac ou les ambi-
tieux, sur France 2, Zabou Breitman s’était
d’abord fait connaître comme actrice (son premier
rôle, en 1963, à quatre ans, remonte à Thierry la
Fronde, imaginé par son père et où sa mère
jouait), animatrice et chanteuse sous son seul
prénom de Zabou. Elle aurait adopté ce seul pré-
nom lorsqu’elle s’était « heurtée à la sordide
réalité de l’antisémitisme » en tournant dans un
film érotico-cucul de Just Jaeckin, Gwendoline.

� Le dossier central de L’Afrique réelle, la
revue de Bernard Lugan est consacré à l’Algérie,
avec notamment Un Héritage dilapidé, La Guerre
civile, Qui sont les islamistes? et La Faillite
économique (BP 6, 03140 Charroux).

� La Nef (BP 73, 78490 Montfort l’Amaury, avec
notamment un article d’Alain de Benoist) et
Reconquête (70, Bd St-Germain, 75005 Paris) consa-
crent deux copieux dossiers au philosophe catho-
lique Gustave Thibon, disparu le 19 janvier 2001.

� Ayant été privé de son n° de commission pari-
taire, le mensuel du Mouvement normand, L’Unité
normande, est désormais consultable sur Internet:
http://wanadoo.fr/unite.normande/Port000.htm

� Parution du n° 3 d’une nouvelle revue identi-
taire d’histoire vendue en kiosque, Aventures de
l’histoire. Bien que destinée au grand public,
elle présente de nombreux articles fouillés et par-
ticulièrement anticonfirmistes tels 1916 : De
Gaulle à Verdun, lâche ou héros?, Les Mystérieux
Brandeburgs de l’Abwehr II ou Hollywood : le mythe
du maccarthysme (Editions Didro, rue de la Réunion,
BP 209, Villejust, 91941 Courtabœuf cedex).

� Action familiale et scolaire publie un n° spé-
cial synthétique de 124 pages (avec index) sur la
Planification mondiale de la population. La même
revue a sorti également il y a peu un supplément
sur La Catéchèse française d’après ses documents
(AFS, 31, rue Rennequin, 75017 Paris).

��A signaler le n° spécial de L’Histoire sur
François Mitterrand, où la fine fleur de l’his-
toriographie de gauche s’interroge encore pour
savoir si l’ancien président de la République
(qui a favorisé la carrière de nombre d’entre
eux) était vraiment socialiste. Navrés, ils abou-
tissent à la conclusion qu’il ne s’agissait que
d’un « choix stratégique (pour) prendre le pou-
voir » et que sa « résistance » cache encore de
grandes zones d’ombre.

� Sous le titre abscons, La France délivrée pour
un destin, Paul Lambert (qui anime Renaissance
95/ La Voix des Français) offre en réalité une
étude détaillée et vivante de la nocivité écono-
mique, en particulier pour la compétitivité des
entreprises, de l’immigration en provenance de
pays sous-développés (Arma Communication, 28 rue
d’Astorg, 75008 Paris).

��Luigi Villa publie, en italien, un excellent
ouvrage présentant d’une manière condensée et
largement illustrée la doctrine islamique et
l’intolérance dont cette religion a toujours fait
preuve vis-à-vis des chrétiens, L’Islam alla ris-
cossa, cos’è cosa vuole (Operaie di Maria
Immacolata Editrice Civilta, Via Galielo Galilei
2121, 25123 Brescia, Italie).

� Ayant déjà signé de remarquables ouvrages sur
Venise (dont un Dictionnaire amoureux et savant
des couleurs de Venise), Alain Buisine offre,
chez Tallandier, une solide biographie de
Casanova l’Européen, figure emblématique et
solaire du libertinage au XVIIIe (bibliographie).

� Olivier Wieviorka signe au Seuil Les Orphelins
de la République, qui étudie avec brio et en
détail les Destinées des députés et sénateurs
français (1940-1945). On y découvre avec intérêt
que nombre des « Quatre-vingts » qui refusèrent de
voter les pleins pouvoir au maréchal Philippe
Pétain et la révision des lois constitutionnelles,
n’étaient certainement pas de gauche et que nombre
firent un très bon accueil à l’Etat français. En
revanche, nombre des 570 autres élus, pourtant
frappés du sceau de l’infamie, basculèrent dans
l’opposition ou la résistance, voire rallièrent
Londres (notes, index, bibliographie).
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� Le Centro Librario Sodalitium (Loc.
Carbignano 36, 10020 Verrua Savoia, TO, Italie)
propose pour la première fois la traduction fran-
çaise d’un essai du père capucin Isidoro da
Alatri, paru avec l’imprimatur en 1961, Qui a tué
Jésus-Christ? Le rôle central du Sanhédrin, à
partir des Ecritures et des commentaires des
Pères et des Docteurs de l’Église, est mis en
évidence. Ouvrage quasi-explosif allant à l’en-
contre évidemment de la déclaration Nostra Aetate
et le nouveau catéchisme. 

� Fort d’environ 200 pages (avec index), Le
Livre noir (1998-2001) Droite, extrême droite,
les amitiés particulières, compte-rendu à la fois
haineux et assez précis des supposées relations
entre le mouvement national et la droite parle-
mentaire établi par le Mouvement des jeunes
socialistes, est téléchargeable gratuitement sur
www.mjsfrance.org/actu/livrenoir/livrenoir.pdf

� Une édition pirate de l’ouvrage inédit de Léon
Degrelle, Tintin mon copain, qui retrace les rela-
tions étroites entretenues entre le célèbre des-
sinateur de bandes dessinées Hergé et le chef du
mouvement rexiste ainsi que la manière dont Tintin
en serait l’incarnation, vient d’être éditée en
Belgique au prix fort (390 F pour 232 pages!) par
les clandestines Editions du Pélican d’or. Il est
notamment disponible auprès de la librairie
Première ligne (www.la-premiere-ligne.com).

� D’une extrême richesse documentaire,
Minorités et régionalismes dans l’Europe fédérale
des régions de Pierre Hillard, qui sort chez
François-Xavier de Guibert avec une préface de
Paul-Marie Coûteaux, offre à la fois une histoire
et un panorama actuel de l’action du Reich puis
de l’Allemagne dans son soutien aux minorités de
souche allemande en Europe de l’Est et en Russie,
ainsi qu’une étude sur la nouvelle Europe des
régions souhaitées par l’Allemagne réunifiée. Un
ouvrage majeur même s’il est particulièrement
hostile aux idées d’autonomies régionales
(tableaux, documents, annexes, bibliographie).

�� Deux nouveaux bouquinistes. 1) droite non-
conformiste : Le Merle blanc, 9 rue Contexte,
24100 Bergerac. 2) généraliste mais avec de nom-
breux ouvrages droitiers : Librairie du Périgord
vert, BP 8, 39 avenue de Limoges, 24450 la
Coquille (www.le-livre.com).

� La plupart des pièces officielles des négo-
ciations conduites entre la Fraternité Saint Pie
X et le Vatican sont disponibles sur le site :
http://site.voila.fr/infotradi/archives.htm
(cliquer sur le n° 67).

��Désespoir dans la mouvance oï, c’est-à-dire la
musique skin-head : George Burdi, le chanteur et
animateur de Rahowa, l’un des groupes américains
les plus talentueux de musique suprémaciste,
vient de fair sa téchouvah, reniant toutes ses
idées passées et exaltant désormais le multicul-
turalisme et le melting-pot. Son nouveau groupe,
Novascom, comprend notamment deux Noirs. Par le
passé, Burdi avait notamment fondé et dirigé la
principale centrale de diffusion de disques
racialistes, Resistance Records.

� Pour cause de « tabagiquement correct », Le sup-
plément télévision du Figaro (et des journaux du
groupe Hersant) ont publié en première page de leur
n° du 25 février une photo totalement incompréhen-
sible de Serge Gainsbourg, la main ouverte : la
cigarette que tenait le chanteur a été effacée.

��Crise chez les intellectuels italiens depuis
qu’il vient d’être révélé que le très respecté
professeur d’université d’histoire des religions
Pio Filippani-Ronconi, spécialiste des études
orientales (il a traduit une trentaine d’ouvrages
et est considéré comme le meilleur spécialiste du
Japon en Italie), du sanscrit et important col-
labrateur du supplément culturel du Corriere
della Serra (gauche), était un ancien volontaire
de la Waffen SS italienne, volontaire en Afrique
et titulaire de la Croix de fer.

� Après Gallimard qui avait exigé le retrait de
tout texte de Céline du site créé par Le Bulletin
célinien de Marc Laudelout, c’est au tour de
l’IMEC (Institut Mémoires de l’Edition contempo-
raine) d’exiger 10 000 F par an au même site pour
avoir le droit d’y présenter une vingtaine de
clichés de l’écrivain, dont la plupart ont été
pris par Pierre Duverger… qui avait accordé, de
son vivant, au Bulletin célinien le droit de
reproduire gratuitement toutes ses photos
(http://perso.infonie.fr/garp01/) 

� Fabricant de remarquables moulages de qualité
exaltant l’histoire et les mythes européens, Jean-
Claude Foor, qui animait déjà Formes et Ombres (14
rue Dussault, 94100 Saint-Maur. Tel. : 01 48 83 29
06) vient d’ouvrir une nouvelle boutique en
Picardie, La Vieille Cassine (10, rue des Lombards,
60200 Compiègne. Tel. : 03 44 40 24 26).

� Devant originellement sortir sous le titre The
Jewish Nazi (Le Juif nazi), le film du cinéaste
Henry Bean (Recherche Suzan désespérément, Ennemi
d’Etat) sera finalement intitulé The Believer (Le
Croyant). Il retrace l’histoire authentique,
arrivée dans les années 60 à un jeune Juif qui
avait adhéré au Ku Klux Klan et avait pris la tête
d’un de ses chapitres.

� Ouverture d’un site (sans doute temporaire)
exclusivement consacré aux « affaires
africaines » (Pierre Falcone, Arkadi Gaydamak,
Jean-Christophe Mitterrand, Loïk Le Floc’h
Prigent, etc.) : www.operation-angola.com

� La première Rencontre des internautes natio-
nalistes se déroulera le samedi 21 avril, à par-
tir de 14 h, au bar Les Templiers, 35 rue de
Rivoli, 75004 Paris (contact webmaster@tribune-
libre.org).

� Exposition à ne pas rater : Mille sabords!
Tintin, Haddock et les bateaux, avec de multiples
pièces et planches extraites des collections
d’Hergé, au Musée national de la Marine, (jus-
qu’au 12 novembre 2001 (Palais de Chaillot, place
du Trocadéro, Paris XVIe).

� Le procès en appel de l’historien « révision-
niste » britannique David Irving se déroulera à
Londres à partir du 11 juin. Parmi ses témoins,
figure le chercheur Germar Rudolf.



&FAITS DOCUMENTS

POLITIQUEMENT
INCORRECT

Page 12 1er au 15 avril 2001

� Un Indien séminole et un militant d’extrême
gauche ont tenté, le 8 mars, de détruire à coups
de marteau la statue de Christophe Colomb, sym-
bole de l’« oppression coloniale », qui se trou-
vait dans la mairie de San Jose (Nouveau-Mexique).
� L’université de Harvard va changer le nom de
son département de sciences naturelles, qui hono-
rait la mémoire d’un de ses plus brillants ensei-
gnants, le naturaliste d’origine suisse Louis
Agassiz, spécialiste de l’âge glaciaire qui fonda
notamment le musée de zoologie comparative
d’Harvard. Bien que rejetant la théorie darwi-
niste, ce savant du XIXe siècle considérait en
effet la race noire comme séparée et inférieure.
Le nom retenu pour cette débaptisation est celui
de Maria Baldwin, qui fut la première femme noire
à présider en 1889 la faculté d’Harvard, dont les
étudiants étaient pratiquement tous alors blancs.
�� Un important lot de boites de céréales
Kellog’s a été précipitamment retiré des super-
marchés new-yorkais : l’un des quatre autocol-
lants de la série Pokemon, offerts en prime, qui
représentaient des diamants, était une étoile à
six branches, avec la mention « Jude Star ». Il
semble donc que la Ligue anti-Diffamation du
B’naï B’rith qui a exigé le retrait des marchan-
dises, rejette donc désormais le sceau de Salomon
comme symbole du judaïsme.
� Holger et Max sont peut-être le couple le plus
célèbre en Allemagne. Leur particularité? C’est
un couple d’homosexuels choisi pour faire la
publicité des surgelés Iglo. Le spot fonctionne
comme n’importe quelle publicité à ceci près que
les pédérastes ont remplacé le couple tradition-
nel vantant les mérites des plats cuisinés et
autres barquettes congelées.
��Big Brother 1. Plusieurs sociétés californiennes
proposent désormais d’implanter pour moins de 800
F une puce électronique à l’intérieur des chiens
et des chats afin de permettre à leurs proprié-
taires de les retrouver facilement lorsque ces der-
niers perdent la trace de leurs animaux familiers.
��Big Brother 2. Les self-services et cafétérias
des écoles et lycées de Pennsylvanie (Etats-Unis)
sont en train d’être équipés de lecteurs d’em-
preintes digitales. De cette manière, le compte
bancaire des parents des élèves et écoliers est
débité une fois par mois sans aucune intervention
humaine et sans que les enfants transportent
d’argent.
� Malgré les pressions de la Commission améri-
caines des noms géographiques, la commission des
affaires juridiques de l’Etat de l’Idaho a
refusé, par 10 voix contre 9, de changer le nom
des lieux (localités, rivières, etc.) qui conte-
naient le mot « squaw », considérés comme une
injure raciste envers les « native Americans ».

� Se fondant sur la Grande Charte (Magna Carta)
signée en juin 1215 par le roi Jean, 28 pairs héré-
ditaires viennent de remettre à la reine
d’Angleterre un mémorandum contre l’intégration
européenne. Selon les termes de la Charte, jamais
abolie mais dont l’article permettant la saisine
royale par 25 nobles n’avait pas été utilisé depuis
plus de 300 ans, la Reine dispose de quarante jours
pour répondre de manière circonstanciée.

� 56 ans après la fin de la Seconde guerre mon-
diale, le Vénézuéla va se lancer, à la demande du
Centre Simon Wiesenthal, dans la « chasse aux
nazis ». Selon cette organisation privée, dépen-
dant de la Ligue anti-diffamation du B’naï
B’rith, 18 prétendus criminels de guerre, dont 14
Lithuaniens, pourraient encore être vivants.

�� Pour la première fois aux Etats-Unis, un
timbre honorera la communauté musulmane, la
deuxième religion du pays. Ce sera également la
première fois qu’un timbre américain comportera
des caractères arabes.

� La revue L’Histoire (avril) publie un article
« révisionniste » de six pages sur Gorée, l’île
aux esclaves, où il est enfin reconnu que cette
île choisie comme symbole de l’esclavage par
l’Unesco, « ne joua qu’un rôle limité dans ce
trafic ». La fameuse Maison des esclaves, « sym-
bole universel de la traite des Noirs » et lieu
de colloque pour tous les antiracistes, était en
réalité « la demeure d’une riche Africaine : les
“esclaveries” étaient établies dans les forts de
l’île, détruits depuis lors ».

� Hanté par ses souvenirs de la dernière guerre,
un ancien combattant britannique vient de passer
en jugement en Angleterre pour avoir poignardé à
deux reprises et tué sa voisine octogénaire qu’il
avait prise pour un soldat allemand après avoir
été réveillé en sursaut par un feu d’artifice.
Interrogé par le juge, il a précisé que la
consigne, en 1944 à Anzio (Italie), était d’as-
sassiner systématiquement les prisonniers.

��Première en Suisse. Le site romandit.ch, proche
des catholiques de tradition, vient d’être fermé
pour « contenu homophobe ». Diverses associations
homosexuelles s’étaient en effet plaintes auprès
de l’hébergeur des critiques figurant sur ce site
quant à la Gay Pride prévue le 7 juillet prochain
à Sion. Le site osait évoquer en effet la « bana-
lisation de mœurs contre nature ».

�� Une quinzaine de villageois de Lumba avait
demandé à un sorcier ghanéen de les rendre invi-
sibles aux balles. Après avoir pris durant quinze
jours la dite potion, le volontaire Aleobiga
Aberima, 23 ans, est mort à la première balle tirée
sur lui. Le sorcier a été sévèrement battu avant
d’être sauvé du lynchage par la police.
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